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La pompe à esprit 

« Ce même jour, deux disciples se rendaient à un village appelé Emmaüs, éloigné de Jérusalem d’une 

douzaine de kilomètres. Ils discutaient ensemble de tout ce qui s'était passé.  

Pendant qu'ils parlaient et discutaient, Jésus lui-même s'approcha et fit route avec eux,  mais leurs yeux 

étaient empêchés de le reconnaître.  

Il leur dit: «De quoi parlez-vous en marchant, pour avoir l’air si tristes?» L'un d'eux, un dénommé Cléopas, lui 

répondit: «Es-tu le seul en séjour à Jérusalem qui ne sache pas ce qui y est arrivé ces jours-ci?» «Quoi?» leur 

dit-il. Ils lui répondirent: «Ce qui est arrivé à Jésus de Nazareth, qui était un prophète puissant en actes et en 

paroles devant Dieu et devant tout le peuple, et comment les chefs des prêtres et nos magistrats l'ont fait 

arrêter pour qu’il soit condamné à mort et l'ont crucifié. Nous espérions que ce serait lui qui délivrerait Israël, 

mais avec tout cela, voici déjà le troisième jour que ces événements se sont produits. Il est vrai que quelques 

femmes de notre groupe nous ont beaucoup étonnés. Elles se sont rendues de grand matin au tombeau et 

n'ont pas trouvé son corps; elles sont venues dire que des anges leur sont apparus et ont annoncé qu'il est 

vivant. Quelques-uns des nôtres sont allés au tombeau et ils ont trouvé les choses comme les femmes 

l'avaient dit, mais lui, ils ne l'ont pas vu.»  

Alors Jésus leur dit: «Hommes sans intelligence, dont le cœur est lent à croire tout ce qu'ont dit les prophètes! 

Ne fallait-il pas que le Messie souffre ces choses et qu'il entre dans sa gloire?» Puis, en commençant par les 

écrits de Moïse et continuant par ceux de tous les prophètes, il leur expliqua dans toutes les Écritures ce qui le 

concernait. 

Lorsqu'ils furent près du village où ils allaient, il parut vouloir aller plus loin, mais ils le retinrent avec 

insistance en disant: «Reste avec nous car le soir approche, le jour est déjà sur son déclin.» Alors il entra pour 

rester avec eux. Pendant qu'il était à table avec eux, il prit le pain et, après avoir prononcé la prière de 

bénédiction, il le rompit et le leur donna. Alors leurs yeux s'ouvrirent et ils le reconnurent, mais il disparut de 

devant eux.  

Ils se dirent l'un à l'autre: «Notre cœur ne brûlait-il pas en nous lorsqu'il nous parlait en chemin et nous 

expliquait les Écritures?» Ils se levèrent à ce moment même et retournèrent à Jérusalem, où ils trouvèrent les 

onze et les autres qui étaient rassemblés et qui leur dirent: «Le Seigneur est réellement ressuscité et il est 

apparu à Simon.» Alors les deux disciples racontèrent ce qui leur était arrivé en chemin et comment ils 

l'avaient reconnu au moment où il rompait le pain. » (Luc 24.13-36).  

 

Retour au texte 

Ils trainent les pieds. Ils marchent lentement. L’esprit lourd. Ils sont attristés. Il s’agit de deux disciples de 

Jésus qui rentrent chez eux, à Emmaüs.  

Ils se sentent déprimés, dans l’obscurité. Ils discutent entre eux de tout ce qui s’est passé à Jérusalem. Ils 

n’en reviennent pas. Ils n’arrivent pas encore à l’assimiler.  

Le chemin à Emmaüs est long. Mais pas à cause des kilomètres de distance. Le chemin est long parce qu’ils 

ont l’impression qu’ils ne vont nulle part. Il y a quelques jours ils savaient exactement quoi faire dans la vie, 

Ils avaient mis toutes leurs énergies dans cette aventure avec Jésus. Mais maintenant ils ne voient aucun 

avenir. 
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Ils expliquent eux-mêmes ce qu’ils ressentent. Ils sont accablés car leurs attentes se sont effondrées. Ils 

espéraient que Jésus délivre Israël, qu’il soit le nouveau roi, celui qui redonnerait la domination à Israël sur 

les peuples voisins et sur le monde entier. C’était un homme de Dieu, un prophète puissant en actes et en 

paroles. (gonfler le ballon).  

Mais la mort de Jésus a complétement détruit leurs espoirs. (dégonfler le ballon). Tout s’est effondré pour 

eux. Voilà pourquoi ils marchent lentement, pourquoi ils traînent les pieds en retournant chez eux. Voilà 

pourquoi ils sont affligés, complétement abattus. Voilà pourquoi ils sont déprimés.  

 

Pourquoi en sont-ils arrivés à ce stade ? Comment se fait-il qu’un disciple de Jésus en soit arrivé là ? Ces deux 

disciples avaient une perspective matérielle et terrestre du Messie : ils voyaient en lui un souverain, un 

empereur mondial.  

Ils n’avaient pas compris la mission de Jésus-Christ. Ils voyaient seulement ce qu’ils voulaient voir. Ils 

interprétaient l’action de Dieu selon leurs souhaits. Dieu devait s’accommoder à leur vision. Ils n’ont jamais 

pensé que c’était eux qui devaient s’accommoder à la vision de Dieu.  

Ils étaient dans la confusion car ils étaient déconnectés de la Parole de Dieu. Ils ont laissé leur raisonnement 

et leur philosophie, leur façon de comprendre la vie prendre le devant sur la vérité révélée des Écritures. 

C’est quelque chose qui arrive quand la plupart du temps nos souhaits s’accomplissent. Il nous arrive de  

penser que la volonté de Dieu et la nôtre sont en symbiose, que tout ce qu’on désire, Dieu le désire aussi.  

Mais quand soudain il arrive quelque chose qu’on ne prévoyait pas, qu’on ne voulait pas, tout s’effondre et 

on se demande si Dieu nous a abandonné. Avant il était avec nous ! Qu’est-ce qu’il se passe maintenant avec 

lui ? Comment retrouver la joie ? 

 

Nous lisons dans l’Évangile qu’une nouvelle fois Jésus intervient. Jésus s’approche de ses deux disciples 

accablés. Il les rattrape sur le chemin. Ce n’était pas difficile à faire, sachant qu’ils étaient déprimés et qu’ils 

marchaient lentement, en traînant les pieds.  

Jésus se met à côté d’eux et leur demande la raison de cette allure. Vous vous êtes sûrement demandé 

pourquoi ils n’ont pas reconnus Jésus. Pourquoi Jésus est-il voilé ? Pourquoi leurs yeux étaient empêchés de 

le reconnaître ? 

Si Jésus est reconnu par ses disciples dans cette situation, ceux-ci renouvelleraient leurs attentes d’un 

Messie terrestre, le libérateur d’Israël, et en plus, ils considéreraient Jésus comme un roi invincible.  

Jésus veut renouveler ses disciples. Il ne veut pas leur cacher son identité, mais avant tout il veut qu’ils 

soient focalisés sur le véritable Messie. Donc il reste voilé jusqu’à ce qu’il ait réussi à convaincre ses disciples 

sur la mission du Messie.  

C’est pourquoi pendant qu’ils marchent ensemble, Jésus leur explique ce que les Écritures disent à propos 

du Messie et quelle était sa mission. Il leur explique pourquoi sa mort faisait partie de cette mission et 

pourquoi sa résurrection est essentielle au plan de Dieu de sauver l’humanité.  
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Voici un résumé du plan de Dieu pour sauver le monde, ce que ces deux disciples avaient besoin de savoir et 

de comprendre : Ce point noir représente l’humanité tombée dans le péché par la désobéissance d’Adam et 

Ève. Depuis la chute, tous les êtres humains sont pécheurs, et à cause du péché l’humanité est éloignée de 

Dieu. Une distanciation spirituelle. Le pécheur ne peut être en communion avec le Dieu Saint. Le coupable 

ne peut être admis dans le royaume de justice. Un abîme s’est formé entre Dieu et les êtres humains.   

Mais Dieu ne veut pas que cette situation demeure ainsi. Il n’a pas créé l’humanité pour être séparé d’elle, 

mais pour vivre en communion avec elle. Le Dieu Saint et Juste a pris la détermination de remédier au 

problème du péché. Voilà pourquoi Jésus est venu au monde. Il est l’Éternel, le Créateur, le Dieu tout-

puissant incarné. Il est descendu de son trône dans les cieux, il a laissé la gloire de côté et il a pris chair.  

Cependant il n’est pas venu au monde pour établir un royaume terrestre. Il n’est pas venu pour s’installer 

entre les pécheurs. Il est venu pour les délivrer du péché. Il est venu pour s’offrir comme remplaçant des 

pécheurs face au jugement divin. Il a pris la place des pécheurs sur la croix, il a été jugé coupable de tous les 

péchés de l’humanité et il a été condamné à sa place. Justice a été faite en lui. Le châtiment que devait 

recevoir chaque être humain, Jésus l’a reçu. La mort que devait souffrir chaque être humain, Jésus l’a subi.  

Après sa mort expiatoire, Jésus est ressuscité. Sa résurrection est la garantie que tout est pardonné. Si son 

sacrifice n’avait pas été suffisant, il serait resté parmi les morts. Mais il est ressuscité. Il vit. Il est monté au 

ciel et il siège à la droite  de Dieu. Toute autorité lui a été donnée sur la terre et dans les cieux.  

Le plus important de l’œuvre de Jésus c’est le pardon des péchés. Ceux qui croient en lui, en son œuvre. 

Ceux qui croient que Jésus est l’Agneau de Dieu et qu’il a payé le prix de notre rançon par sa mort ; ceux qui 

croient que Jésus est ressuscité et qu’il a obtenu le pardon de Dieu ; tous ceux qui croient en lui reçoivent ce 

pardon, la réconciliation, le salut et la vie éternelle. Voilà pourquoi un chrétien est joyeux. Voilà pourquoi un 

chrétien vit en paix. Jésus a fait de nous des enfants de Dieu. Par la foi en lui nous passons d’être ses 

ennemis à être ses enfants bien-aimés.  

Voilà la mission de Jésus-Christ. Voilà la raison pour laquelle il est venu sur terre. Et pendant que Jésus 

expliquait les vérités à son sujet, un feu s’allumait dans le cœur des deux disciples. Le feu de la foi. Ils 

comprennent maintenant pourquoi il était nécessaire que Jésus ait été crucifié. Ils comprennent le Messie 

tel que Dieu veut qu’il soit compris. Le feu de la foi en Christ dans leur cœur a transformé leur tristesse en 

allégresse. (Regonfler le ballon) 

« Reste avec nous », disent-ils. Ils ne savaient pas qu’il s’agissait de Jésus, mais ils voulaient continuer 

d’entendre les merveilles du plan du Dieu qui apporte le salut. La compagnie de Parole de Dieu est tellement 

merveilleuse qu’ils veulent partager toute la journée avec celui qui l’expose.  

Une fois que les deux disciples ont foi dans le Messie, telle que la parole le présente, Jésus se fait 

reconnaître. Il ouvre leurs yeux au moment où il rompt le pain. Les disciples sont extrêmement joyeux. Jésus, 

leur Sauveur, l’Agneau de Dieu offert à la mort pour leurs péchés était vivant : Jésus est vivant et cela veut 

dire que leurs péchés sont pardonnés, qu’ils ont été réconciliés avec Dieu, qu’ils sont délivrés de l’enfer et 

qu’ils ont la gloire éternelle pour héritage. Ils ne pensent plus à la délivrance d’Israël, ils ne pensent plus au 

royaume terrestre du Messie. Leur joie est fondée sur ce que Dieu a fait pour eux et non sur ce qu’ils 

attendaient que Dieu fasse pour eux.  

Après qu’ils l’eurent reconnu, Jésus disparaît de leur vue. Jésus disparaît de nouveau de leur vie. Et qu’est-ce 

qu’il se passera maintenant qu’il a disparu de nouveau ? Sombreront-ils de nouveau dans la tristesse ?   
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Cette fois-ci ils ne dépriment pas à cause de l’absence de Jésus. L’enthousiasme et la joie subsistent car la foi 

est fondée sur la Parole. (nouer le ballon). Ils ne fondent pas leur espérance dans ce qu’ils peuvent voir et 

qui s’accommode à leur façon de comprendre la vie. Ils fondent leur espérance dans les vérités éternelles de 

la Parole de Dieu. Ils fondent leur espérance dans l’œuvre du Christ mort et ressuscité pour la réconciliation 

avec Dieu, le salut et la vie éternelle. Ils n’ont pas besoin de voir Jésus de leurs propres yeux, car ils ont la foi 

en lui.  

Avec une immense joie et plein d’enthousiasme ils courent à Jérusalem pour donner la nouvelle aux autres 

disciples. Les pieds ne traînent plus. L’esprit n’est plus lourd. Le chemin n’est plus long. Ils sautent sur le 

chemin comme des gazelles. Leur tristesse a été changée en allégresse. La fatigue a été changée en 

enthousiasme. Ils courent vers Jérusalem poussés par la foi et par la joie du salut. Jésus les a renouvelés.  

 

Nous n’avons pas besoin de faire un grand effort pour comprendre que cette histoire biblique nous 

interpelle dans notre réalité.  

(Gonfler un autre ballon) Cet autre ballon nous représente. Quand tout allait bien et que nous vivions notre 

vie quotidienne sans sursauts, nous nous sentions heureux. Mais il se peut qu’avec tout ce qui nous arrive 

ces derniers temps, nous nous sentions submergés par la situation. Notre état d’esprit peut ressembler à un 

ballon qui s’est dégonflé. A cause du confinement, à cause du décès d’un proche, à cause de l’impossibilité 

de vivre comme d’habitude, il se peut que nous nous sentions l’esprit lourd. Nous nous sentions abattus, 

nous traînions les pieds sans trop savoir où nous mènera toute cette situation.  

La nouvelle d’un possible déconfinement dans quelques jours, vous a peut-être soulagés, et vous voyez peut-

être une lueur d’espoir. (regonfler le ballon). Mais que se passera-t-il s’il y a une recrudescence de 

contagions, si la redoutable deuxième vague nous oblige à nous confiner de nouveau ? Que se passera-t-il si 

un nouveau coup dur nous frappe ? (dégonfler le ballon) Ce n’est pas ce que Dieu veut de nous.  

La variation de nos états d’âmes survient quand nous voulons que Dieu s’accommode de notre vision des 

choses. Quand nous souhaitons que Dieu agisse selon notre volonté, au lieu de nous connecter à la Parole de 

Dieu et de chercher à connaître sa volonté.  

La confusion arrive quand on est déconnecté de la Parole de Dieu. Nous déprimons lorsque nos attentes 

sont déconnectées des promesses de Dieu. Nous pensions peut-être que pour le seul fait d’être chrétiens, 

aucun mal ne nous surviendrait et quand le mal survient nous pensons que Dieu nous a abandonné. Dans 

Jean 16.33 Jésus prévient de la souffrance. Il dit : « Vous aurez à souffrir dans le monde ». Être chrétien ce 

n’est pas un vaccin contre la souffrance ou le malheur.  

Mais Jésus veut nous renouveler de telle sorte que, même si la situation autour de nous ne s’améliore pas, 

nous puissions vivre avec joie et enthousiasme chaque jour de notre vie quotidienne.  

Pour vivre ce renouvellement, pour vivre avec joie et enthousiasme, Jésus nous offre ce qu’il a donné à ses 

deux disciples sur le chemin d’Emmaüs, à savoir, l’Évangile.  

Nous pouvons nous demander comment être joyeux quand tout est bouleversé autour de nous. Quand les 

choses ne se déroulent pas comme nous le voulions ou nous les avions prévues.  

Pour commencer nous devons savoir que nous sommes pécheurs, et qu’en tant que pécheurs nous ne 

méritons rien de la part de Dieu. Nous ne méritons que d’être punis et condamner à cause de nos péchés. 

Nos péchés nous ont éloignés de Dieu.  
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Mais la bonne nouvelle est que Jésus est venu pour nous. Il est venu pour moi, il est venu pour toi. Il est 

descendu pour nous chercher. Et une chose est certaine : si tu étais la seule personne au monde, Jésus serait 

quand même venu pour toi, parce qu’il t’aime et il te veut avec lui.  

Jésus s’est sacrifié pour toi. Il a payé le prix de ta rédemption en donnant sa vie à ta place. Si tu étais la seule 

personne au monde, Jésus serait quand même allé à la croix pour toi, parce qu’il t’aime et il te veut avec lui. 

Jésus est ressuscité pour t’assurer le pardon de tes péchés. Jésus est ressuscité pour t’assurer que par sa 

victoire tu es réconcilié avec Dieu. Sa résurrection te donne la garantie que les portes de l’éternité sont 

ouvertes pour toi, parce qu’il t’aime et il te veut avec lui.  

Jésus a fait de toi un enfant de Dieu, un héritier de la gloire. Il a établi une alliance par laquelle Dieu t’assure 

sa grâce et sa bienveillance. Tu peux être joyeux parce qu’il t’aime et parce qu’il est avec toi. Par la foi tu es 

avec lui.  

Jésus nous parle de son amour envers nous. Il nous parle de ce qui l’a motivé à souffrir tant de cruauté tout 

en pouvant l’éviter. Il nous parle de la compassion qu’il ressent pour nous et qui l’a conduit à accepter la 

croix et le sacrifice de sa propre vie pour nous sauver.  

Jésus nous parle du pardon de Dieu et de la réconciliation avec notre Créateur. Jésus nous parle de la 

nouvelle alliance qu’il a établi et par laquelle nous accédons au statut d’enfant de Dieu. Jésus nous parle de 

la vie éternelle qu’il a obtenue pour nous et qu’il nous donne par la foi.  

Jésus nous annonce son Évangile pour transformer la tristesse en joie, pour transformer le découragement 

en enthousiasme. (regonfler le ballon). Peux-tu sentir le feu de la foi que Jésus allume dans ton cœur ?  

La joie que Jésus suscite dans nos cœurs, la joie qui naît de la foi en lui, cette joie subsiste face à tout, car elle 

est fondée sur la vérité de l’Évangile. (nouer le ballon).  

La situation extérieur, les événements qui surviennent dans notre vie, ne nous serons pas toujours favorable. 

Allons-nous nous dégonfler ? Allons-nous nous laisser  abattre ? Allons-nous nous effondrés ? Il n’y a aucune 

raison pour s’accabler, Jésus a vaincu la mort, il vit et il a fait de nous des enfants de Dieu. Il n’y a aucune 

raisons pour être affligés, Jésus nous aime comme le premier jour et il est celui qui nous donne l’assurance 

de vivre sous la bénédiction de la grâce de Dieu.  

Levez-vous ! Vivez avec joie ! Vivez avec foi en Jésus-Christ !  

Affrontez les circonstances qui semblent adverses dans la paix du Christ ! Vivez dans l’allégresse ce temps de 

grâce ! Prenez-courage ! Vos péchés sont pardonnés, vous êtes enfants de Dieu par la foi en Christ, vous 

faîtes partie des bénis, ceux qui vivent pour l’éternité dans la présence de Dieu ! Marchez avec enthousiasme 

dans la vie ! Et allez annoncer que Jésus est vivant, qu’il est le Sauveur, qu’il est votre espérance et qu’il est 

votre joie ! Amen.  

Que la paix de Dieu, qui surpasse toute intelligence garde vos cœurs et vos pensées en Jésus-Christ, celui qui 

est notre joie et notre espérance pour vivre pleinement la vie nouvelle dès aujourd’hui et pour l’éternité. 

Amen.  


